
 

 

Prière, silence, service, rencontre, un beau programme Taizé pour les 15/18 ANS pour commencer l’année 

D’AUMONERIE 

Nous étions 14 au départ de Brétigny, 12 jeunes et 2 animateurs à vivre et partager l’expérience du SILENCE, la 

JOIE DU SERVICE et la RENCONTRE de Dieu et des autres à Taizé du 23 au 27 octobre. 

« IL y’a dans le silence une merveilleuse puissance de 

clarification de purification, de concentration sur 

l’essentiel » Dietrich Bonhoffer 

Voilà l’expérience proposée à nos Jeunes, un très grand 

chalenge à 15/18 ans, mais qu’ils ont relevé avec les 

autres jeunes du Diocèse (environ 300) et dans un 

environnement international. 

C’est dans cette diversité que nous avons prié, que nous 

avons « Laissé Dieu unifier nos cœurs » pour répondre au 

thème proposé par les frères de Taizé, que nous avons 

appris à écouter. « Faire silence c’est écouter Dieu, c’est 

supprimer ce qui nous empêche d’écouter ou d’entendre Dieu » (Madeleine Delbrêl). Cette écoute de Dieu 

nous l’avons vécu tous les jours avec 3 temps de prières, rythmés par des psalmodies, un texte d’évangile lu, 

mais surtout par 7 minutes de SILENCE ABSOLU : C’est le moment privilégié pour laisser Dieu parler (Parle 

Seigneur, ton serviteur écoute – 1 Samuel 3 ), pour confier leurs familles, les paroissiens et leur vie au Seigneur, 

pour s’interroger/réfléchir sur leur relation avec eux-mêmes, avec les autres et avec Dieu, etc. Car en effet, 

« Dans le silence seul, la vérité de chacun se noue et prend des racines. » ( A. de Saint –Exupéry).  

 

Venir à Taizé c’est aussi revivre Pâques à n’importe quel 

moment de l’année. Chaque semaine, les frères revivent 

les trois derniers jours du Christ, sa passion et sa 

résurrection. Les jeunes ont donc participé à la veillée 

de réconciliation et la « célébration de la croix ». C’est le 

moment de la vénération, de venir poser un geste en 

embrassant la croix ou en posant la tête dessus tout en 

se souvenant des paroles du Christ : « Venez à moi, vous 

tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi, je vous 

procurerai le repos » (Math 23 : 11). Cet appel est d’autant plus magnifique avec notre participation juste après 

le sacrement de la réconciliation. « Nous sommes donc les ambassadeurs du Christ, et par nous c’est Dieu lui-

même qui lance un appel : nous le demandons au nom du Christ, laissez-vous réconcilier avec Dieu » (2 

Corinthiens, 5, 20)  

 

Ensuite viens le summum de notre foi, la 

Célébration de la lumière, la résurrection du 

Christ, car « si le Christ n’est pas ressuscité, notre 

proclamation est sans contenu, votre foi aussi est 

sans contenu » (1 corinthiens, 15, 14). C’était 

l’instant idéal pour les jeunes de vivre leur 

espérance Chrétienne, où le Christ ayant vaincu la 

mort, nous ouvre le chemin pour nous mener vers 



 

 

le Père. Comme proposé par le père Évariste le jour de la toussaint, l’écriture de notre nom dans la banderole, 

nous rappelle la sainteté à laquelle nous sommes appelés. 

Si l’un de vous leur dit : « Allez en paix ! Mettez-vous au chaud, et mangez à votre faim ! » sans leur 
donner le nécessaire pour vivre, à quoi cela sert-il ? Ainsi donc, la foi, si elle n’est pas mise en œuvre, est bel et 
bien morte. (Jaques, 2, 16-17). Nourri spirituellement, ce Taizé a été l’occasion pour les jeunes d’être aussi en 
action par le Service du Repas ; le service de silence avant la prière du matin. A Taizé, tout est mis en œuvre 
pour amener le jeune à aller vers l’autre, notamment pendant les temps de carrefours sous l’égide d’un Frère 
de Taizé qui les invite par groupes de 8 venant des lieux et milieux différents au partage quotidien d’un texte 
biblique et la mise en scène d’un passage de la Bible qu’ils sont amenés à présenter devant l’assemblé. Ils ont 
été chacun des locomotives dans leur groupe d’atelier respectif et très impliqué lors de notre échange 
privilégié avec le Frère Jean. Ils ont été des témoins et des ambassadeurs de la joie de vivre et de la culture 

l’inclusion que nous développons dans notre 

aumônerie
. Merci à eux.  

 

 

 

 

 

Pendant les repas ou même en se déplaçant d’un point à un 

autre, les jeunes avaient le temps d’échanger sur leur foi, 

leurs réalités quotidiennes, ... 

 

 

 

L’Oyac, un vrai défouloir : C’est l’unique lieu où les jeunes 

ont le droit de « se lâcher ». Mais au-delà de 23h30, c’est le calme total sous la surveillance renforcée des « Go 

to Bed », sorte d’agents de sécurité qui les obligent à dormir. 



 

 

Jeudi 27, jour de retour, toujours dans l’esprit d’équipe, merci aux filles de nous avoir aider à ranger les tentes. 

Elles qui ont eu l’opportunité de dormir en dortoir, merci aux garçons pour la solidarité dans la zone de tente. 

 

 

 

 

 

 

 

Nous avons été accueillis à notre retour à Saint-Paul à 17h00 par quelques parents – Merci à tous (Parents, 

Paroissiens et animateurs) d’avoir permis aux jeunes de vivre ces moments utiles pour leur édification. 

Pour conclure, 3 points que nous aimerons partager avec vous en lien avec notre temps de partages biblique à 

Taizé 

1- Dieu a voulu la diversité 

2- Cette diversité fait notre humanité, qui peut 

s’expliquer dans un terme plus complexe 

qui est l’Ubuntu. 

3-  On ne commence pas la vie dans les 

mêmes conditions, mais le plus important 

est : « Vous n’êtes jamais 

Seul ».   

Dans l’Esprit Taizé : Merci ; Thank you, 

Dieureudieuf, gamsahabnida, 

Arigatōgozaimashita, Danke   

  

Par Isaïe D, Animateur de l’AEP du secteur 

  


